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Aujourd'hui, tout le monde à son radio
On entend ce qui se passe autour dû monde.
Le soir, on fait ronfler le phono,
On peut danser avec sa blonde.
On plonge sous l'eau comme des canetons,
On vole en l'air comme des chevêches.
La chandelle, le fer à repassr,
Tout marche à l'électricité.
On téléphone sans fil de fer,
C'est ce qu'ils appellent la T.S.F.
Rien ne l'arrête, ni le froid, ni le chaud,
Elle va plus vite que les CF.F.
Les chemins de fer ne font plus de fumée
Et les métros roulent sous terre.
D'avions le Ciel en foisonne tant
Qu'on entend bourdonner dans le Paradis
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Les Heurs sont revenues;
Pour l'Alpe nous partons.
Près du ciel et des nues,
En montant nous chantons.

Sur les cimes sereines,
Le soleil est si beau

Adieu, champs et villages I

Adieu, bois et sillons
A nous les pâturages,
Les parfums des grands monts I
A nous la fraîche aurore
La paix, l'azur des cieux I

Bergers, chantons encore;
Echo, dis nos adieux

Sous les Heurs des collines
S'eftacent les sentiers ;

L'air Irais qui vient des cimes
Annonce les glaciers,
Salut, beaux pâturages,
Chalet de mes aïeux.

Fiers sommets, doux alpages,
Vous voir, c'est être heureux

A. CoiiüMili*.
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